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Texte de l'Évangile ( Jn  15,9-11): «Comme le Père m'a aimé, moi 

aussi je vous ai aimés. Demeurez dans mon amour. Si vous êtes 

fidèles à mes commandements, vous demeurerez dans mon amour, 

comme moi, j'ai gardé fidèlement les commandements de mon Père, 

et je demeure dans son amour. Je vous ai dit cela pour que ma joie 

soit en vous, et que vous soyez comblés de joie».

«Comme le Père m'a aimé, moi aussi je vous ai aimés»
Abbé Lluís RAVENTÓS i Artés 

(Tarragona, Espagne)

Aujourd'hui nous écoutons à nouveau la confidence intime que Jésus nous fait le 

Jeudi Saint: «Comme le Père m'a aimé, moi aussi je vous ai aimés» (Jn 15,9). 

L'amour du Père pour le Fils est immense, tendre, profond. Nous pouvons le 

constater dans le livre des Proverbes, lorsque Il affirme que, bien avant le 

commencement de ses oeuvres, «j'étais à ses côtés comme un maître d'oeuvre. J'y 

trouvais mes délices jour après jour en jouant devant lui à tout instant» (Pr 8,30). 

C'est bien ainsi qu'Il nous aime et, en l'annonçant prophétiquement dans le même 

livre, Il ajoute «jouant sur toute la terre, et trouvant mes délices avec les fils des 

hommes» (Pr 8,31).

Le Père aime le Fils, et Jésus ne cesse pas un instant de nous le rappeler: «Celui qui 

m'a envoyé est avec moi; il ne m'a pas laissé seul parce que je fais toujours ce qui 

Lui plaît» (Jn 8,29). Le Père l'a bien proclamé quand du ciel une voix se fît 

entendre sur le Jourdain: «C'est toi mon Fils bien-aimé; en toi j'ai mis tout mon 

amour» (Mc 1,11) et, plus tard au mont Thabor: «Celui-ci est mon Fils bien-aimé. 

Écoutez-le» (Mc 9,7).

Jésus a répondu, «Abbá», Papa! Maintenant, Il nous dit, «Comme le Père m'a aimé, 

moi aussi je vous ai aimés». Et, que faisons-nous? Nous maintenir dans son amour, 

obéir à ses commandements, aimer la Volonté du Père. N'est-ce pas là l'exemple 

qu'Il nous donne? «Je fais toujours ce qui Lui plaît».

Mais nous, qui sommes faibles, inconstants, lâches et —pourquoi ne pas l'avouer— 



même méchants, allons-nous perdre à jamais Son amitié? Certes, non! Car Il ne 

permettra pas que nous soyons tentés au-delà de nos forces! Mais si jamais nous 

nous éloignions de ses commandements, demandons Lui la grâce de revenir en 

courant comme le fils prodigue, vers la maison du Père et de nous tourner vers le 

sacrement de la Pénitence afin de recevoir le pardon de nos péchés. «Moi, aussi, je 

vous ai aimés —nous dit Jésus—. Je vous ai dit cela pour que ma joie soit en vous, 

et que vous soyez comblés de joie» (Jn 15,9.11).

Pensées pour l'évangile d'aujourd'hui

« Mon Dieu, Trinité que j’adore, apaise mon âme. Fais d’elle ton ciel, ta demeure aimée et le lieu 
de ton repos. Que je ne t’y laisse jamais seul, mais que j’y sois tout entière, totalement réveillée 
dans ma foi, en adoration, livrée sans réserve à ton action créatrice » (Bienheureuse Elisabeth de 
la Trinité)

« Dieu sait transformer en amour même les choses difficiles et oppressantes de notre vie. Ce qui 
est important c’est que nous "demeurions" dans la vigne, dans le Christ » (Benoît XVI)

« Fruit de l’Esprit et plénitude de la loi, la charité garde les commandements de Dieu et de son 
Christ : "Demeurez en mon amour. Si vous gardez mes commandements, vous demeurerez en 
mon amour" (Jn 15, 9-10) » (Catéchisme de l’Eglise Catholique, n° 1.824)


